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le consulatà Opimius^ ennemi personnel

•

de Gracchufi^ qui avoil lente tous les

moyens possibles pour l'exclure de cette

dignité. Pour rebâtir Carthage, on avoit

ordonné la levée d'un corps de six mille

Romains, qui dévoient apparemment y
former une colonie , et qui sans doute
n'étoient pas desr citoyens aisés de la

capitale. Gracchus , chargé d'y retour-

ner, afin de mettre la dernière main à

cette entreprise, leva ce corps , mais iL

ne le mena pas loin.

Sur un bruit
,
peut-être répandu ex-

près, que le sénat alloit révoquer l'ordre

de rétablir Carthage
,
parce que les au-

gures n'étoient pas favorables , Grac^
chus revint avec sa troupe. Son retour,

m compagnie si suspecte , fut regardé

par les patriciens comme une bravade
,

mie véritable aggression. Le jour qu'on
devoit agiter de nouveau le rétablisse-

ment de Cartbage , destinée comme on
voit à être encore, mémeaprèssa ruine

,

un sujet de crainte pour les Romains,
Gracchus et son ami i^w/Ww* placèrent

nn grand nombre de leurs partisans

sous les portiques duCapitole, comme
s'ils vouloient le bloquer. Le consul

Opimius s'élant acquitté dans le temple
du sacrifice qui devoit précéder la déli-

bération 5 un de ses li<;teurs j en portant
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